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Dr. OLIVIER J. CORMIER

— Chirurgien-Dentiste — 
a l’ancien bureau du Dr. E Wdna 

ehes M. Jos, Gagné, près de 
l’hôte) Royal 

Edmundstox :< N.

і M

Les Bonnes Valeurs Sont 
Dans Les Bonnes 

Drogues

, cèdre, etc.), communiquent' aux 
viandes un goût âcre.

La sciure de bois franc est- 
■ j combustible idéal. Il est aussi le 
І plus facile à manipuler et à soigne 
І Les râpes de maïs (potons délié" 
I d’Inde) sont sujets à s’enflammer 
I et à gâter la viande.
I Je n’ai pas essayé les champig- 

I A V4PUC I nous d’arbres, appelés “pâtu-
VîlvOC Irons”, dont l’on sè sert parfois à

T——-t-‘ •'» T V.I la campagne, c’est pourquoLje ne
CELLE QUE VOTJS DEVREZ|PU‘s eir parler. 5

GARDER CET HIVER

taie du Canada, Tagricul
conduite, en ce fjui concerne le .
producteur individuel, d’phe façon ■ eD H*B*RT, D.D.8. 
si négligente au pqint de yite de „ Chirurgien Dentiste 
la tenue des livres. On s’eà étpn- ~rad”é de l’Université de Montrée 
ne d’autant plus’ quand en voit Hurcsu voisin dp 1 édifice J. David 
combien la tenue des .livres agri- Edmündston 
coles est simple par coÉnparaiSon 
à celles d’autres industries.

Dans une enquête.sur quelque 
huit;cents fermes, entreprise il 
У a quelques temps, ôtt a décotf- 
vert què le nombre de'tultivateurè- 
qui suivent un
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N. B>•

’ Tél. 18-4
CORMIER

Joute drogue a une valeur médécinale; la 
drogue a de qualité, de pureté, de force, meil
leure est.sa propriété curative.

B. A.
Avocat, Notaire Publie 

iomm оптом, N. B
Deux sacs de sciure de bois 

franc suffisent généralement pour 
L’automne s’envient rapide-lfumer 100 Ibs de viande, et même 
fÿ- Bientôt il Jaa.d.r% sçnger .àl 150 lbs (.sacs de V/% minot). » 

entrer les animaux pour les jxmpsL la feu.— Les viandes doivent 
froids de 1 jRi ver. j Ç’ffst ", pendâptI être suspendues à cinq ou six 
cette sâ!son;<$ie les animàuS jtou-lpieds du foyer; plutôt à six. C’est 
tent lé plus à gagner, Les vaches,I préférable. Au-dessous de la vian- 
pour la plupart, ne produisentI de, on établit le foyer. Pour 
pas de lait et il faut les.nourrir; jmencer, une couche de, trois pou- 

Est-ce que tout lés vaches mé-lces de bran de scie est suffisantes 
ritjmt rfu’ori . les; gardes ? Certes! Plus tard on augmente l’épais- 
non, ettnalhèureusement c’est cejseur de cette couche jusqu’à qua- 
que lpjj fàit' souvent." Les mau-|tr<f pouces, mais pas plus, parce 
rais sujets comme les bons ге-l4ue si le feu est trop fort l’exté• 
coA-ent pendant l’hivçr les mê | rieur de la viande noircit, avant 

yjjs dispendieux. Celà n’estlque l’intérieur ne soit fumé, 
juste- Ét vous, cultivateurs,! J allume le feu le matin et ne le 

qui, toujours aimez, que justice!rallume que le lendemain matin, 
voits sont fÿite, rendezvous mêl11 s’éteint, mais cela donne à là 
mes justice' à Vos animaux. I viande le temps de se refroidir, ce 

Cette été vous aviez, disons!qui est désirable. Quelques char- 
pour être clair, trois vaches qui!bons ardents placés au centre de 
avec pareille nourriture tt aux I а couche de bran de scie, que 
mêjnes - soins ne vous donnaient! ' on sa upoudre également dé sciu- 
pas. la même quantité de lait I re> suffisent pour embrâsser. ]<; 
Quelle en est la cause? C’est lel 10yer, qui doit consumer lente 
manque de1 qualité. Chacun sait|ment la couche de sciure. Le fo- 
qu’P У a.des bonnes vaches et des! Уег s’agrandit circulairement, 
mauvaises, comme il y a de bon | comme la vague produit par uné’ 
travaillants et des paresseux. Qui|Pierre jetée dans un eau tranquil- 
de Vous voudrait garder à son ser Ile-
' ice, un homme qui ferait la moi I Apres chaque vingt-quatre heu- 
tié ;moins d’ouvrage que les au-1res- on allume de nouveau le feu. 
1res -employés et recevrait le mê l Combien de temps fumer?Cela 
me salaire? Il en est ainsi de vos!dépend du goût du consommateur, 
vaches, cultivateurs, qui travail I Désire t-il une viande fortement 
lent-à votre profit. Les paresseu-|iumée, il faut entretenir le foyer 
ses sont celles qui mangent les|Plus longtemps. En moyenne 4 ou 
I>!o6ts qtie les bonnes vailles vous!5 jours suffisent pour les pièces 
réalisent. Dites-moi, est-il justèlle grosseur ordinaire. Pour les 
et raisonnable que vous les gar-l P"05 jambons, on peut aller ius- 
diez? . , Itu’A six jours.

M proche de f^„Jomne I j’our le Breakfast, les Windsor, 
laites w choix dès meilleurs su-l es petitsmorceaux de bacon et 
jets .de. votre troupeau. Vendez! toutes les pièces peu épaisses 
pour la boucherie,^cellesqùi sont! trois jours suffisent.
IiaresseusfSf „^WrécilçVprdduit del Naturellement tout cela dépend 
cette ventç, achetez de jeunes su I luss' de l’intensité de la fumée 
jets de race h.arê ou même des su-l produite, et de la régularité, 
jets ordi^îçéÿ,dont l’activité des| lorsque la viande est bien 

^-gâramira des résuf-1 forée, elle est généralement as- 
"«^*içeux- Déterrasse*-1 fez fumée. Si les morceaux sont 

parasites et iThivet* | dè volume divers, on retire les pe( 
nez que ^'.bonnes vaches. TrdH uts avant les gros, en tenant com- 

bonnes vachès laitières valent | ’te des indications ci-haut énon- 
mtettx que cinq mauvaises. | -ées quant la durée du “bouca-

Cssier Postalsystème de com
ptabilité tant , soit peu complet 
est très faible et que beaucoup 
d entre eux même n’ont aucun 
syàtemc. Beaucoup de ces der
niers n’avaient souvent que des 
dées très vagues sur ce que rep
orteraient les différentes bran

ches de l’exploitation,— une sorte 
d’idée générale de ce qui “paie”. 
Pour rémedier autant

Tél. 46
Av M. 80RMANY M. D.

Médecin-Chirurgien) 
Kdmundston.

Emportez-nous vos prescriptions, et vous 
aurez toujours les meilleures drogues, celles 
dont votre médecin vous a prescrites. Elles 

I son,t préparées scientifiquement et avec le 
meilleur soin ; C’est pour ces raisons majeures 
que vous devez nous emporter vos prescrip
tions. A part cela, nous vous donneront entière 
satisfaction dans -toutes nos médecines.

me N. B|

ALBERT J’ DIONNE
B. A.

Avocat, Notaire Pué lie 
Bureau : Chez M. Wilbrod Saindon 
autrefois Hôtel Commercial de M, 

Jos Têtu

com-

., ■ que possi
ble a ce triste état de choses te 
système des fermes .expérimenta
les fédérales a flpblié ЦЦ livj-eide 

comptabilité agricole extrême
ment simple qui remplit toutes 
les conditions voulues. Ce livre 
n’est pas plus. qros. qu’un cahier 
d exercices scolaires et cependant 
il peut durer toute une année. Il 
n exige pas des connaissances en 
comptablité; il suffit de pouvoir 
écnre et ajouter et il suffit, pour 
noter toutes les transactions, d'u- 
ne. heure par semaine. Quelques 
directions bien simples sur la fa
çon de faire les entrées quelques 
aides pour faire l’inventaire, un 
tableau de la capacité des silos èt 
up tableau gestation sont donnés 
a 1 intérieur du couvert, et du dos 

calendrier pour Tannée passée 
cette année et l’année suivante.

Il y a, dans le livre lui-même, 
des pages pour l’inscription des 
recettes et des dépenses (qu’on 
peut voir à un coup d’oeil sur la 
meme page) relatives des vaches, 
chevaux, moutons, porcs, volailes, 
reçoltes et main-d’oèuvre ; il y a 
aussi beaucoup de place pour tou
tes sortes de détails. Il y a une 
page pour les montants dus à la 
ferme et pour la ferme, des feuil- 
les pour faire l’inventaire des bâ- 
timents, du bétail, du fromage, 
fournitures et des machines. Il y 
a aussi une .page sur laquelle on 
peut faire un résumé des affaires 
de 1 année, avec les directions né
cessaires pour la remplir intelli
gemment à la fin de l’année. En
fin, pour la gouverne des cultiva
teurs, il y a un tableau sur lequel 
on peut inscrire Tétendue et le 
rendement des récoltes et une

P°ur suryir de registre des 
sailliers.

Tout le système est réduit à sa 
plus simple expression, cette bro
chure devrait être pour les culti
vateurs en général, Tune des plus 
utiles qui soient sortis depuis 

longtemps des fermes expérimen
tales. Il faut qu’il soit bien recon- j . ----------- —------- —І I
nu que la culture est une indus- F,r?*n' 80,1 1.573,00 boisseaux de! 
trie’ comme toutes les autres• si ° e let 211,000 boisseaux d’autres! * 
elle ne rapporte pas, le propriétai- qui représente un total! .
re doit en savoir les raisons. Ce . boisseaux. Dans la !
petit livre permettra aux culti- (**v*B'on de Saskatoon seulement I 
vateurs de tenir un compte exact wa8°n8 contenant 488,000 
de chaque branche de ses affaires boi*caux ont été chargés, 
de trouver ce qu’il y fait ou ce C£s chiffres constituent un re- 
qu’il y perd, et de régler ainsi son c°rT ,Le plus qu’on ait jamais 
système d’exploitation. - charge en un seul jour au cours I

<hi peut se procurer le livre de !?®s années précédentes a été 1,- 
comptablité agricole en s’adres- 339 wa8ons- L’an dernier le 17 
sant au Bureau des Publications sePtembre tombait un dimanche, | «
Miffistère fédérale de TAgricul- ma,s le lendemain 1,160 wagons, J 
tur«i Ottawa, au .prix nominal de contenant 1,266,000 boisseaux de /И 
dix j cents. Inutile d’affranchir la blé l"-000 boisseaux d’antres X 
lettre de demande. grain furent chargé*. Ce total

comme on le voit, et* fort au- 
dessous de celqi (Je,cette année. / 

Les rapports déclarent aussi I J 
que dans toute la prairtè le Che-| 1 
min de fer national du Canada a 
pris les mesures nécessaires pour 
donner la quantité de wagons ne
cessaire aux expéditeurs et trans
porter le plus rapidement possi
ble le grain.à la tête des Grands 
Lacs. La nouvelle gare à mar
chandise de Neebing, près de 
Fort William où les wagons de - 
grain sont classés et distribués, 
aide beaucoup à la rapidité du 
mouvement.

STEVENS BROS.
LE8 PHARMACIEN8 DE CONFIANCE

Bdmundeton

•Edmundston, N. B,

DR. A. DESROCHERS
Ex-élève des hôpitaux de Paris 
Spécialiste des yeux, oreilles 

nez et gorge.
Bureau Bloc Thibault 

\oisin de l’avocat J. B. Mit hand 
Téléphone 148-11 Bdmgndslon

j Notre devise I

I ,e" IImolllenrea 
I___y drogue4

mes s< 
jtas Votre deelr 

lea
plue baa prix

HOPITAL PRIVE LAPORTE UCLAIR, N. B*
Spécialité : chirurgie, ir*lfe 

die des femmes, maternité.

8MICHAUD & CYR
BLOCAMADAWASKA 

EDMUNDSTON,

un A ••
5 V

N. B 1 * m S. LAPORTE
PHOTOORAPHE

Seul agent pour le Madawabka ' 
de laF CANADIAN KODAK Co.

.Kodak Automatique qui donne l’histoire de 
toutes vos poses. Poudre à développer. Pelli

cules ou Filmes.
Albums, Boîte à développer, Assortiment 

complet pour les Amateurs.
Liste de prix envoyé sur demande, aussi que 

Catalogue.
— AGRANDISSEMENT — 

Portraits au Crayon, Couleurs, Spécial

Salon de Musique
J’ai aussi un département de musique où 
pouvez vous procurer tous les instruments de 

musique.
Musique en feuilles, chants populaires anglais et 

français.
Votre commande par la malle 

Sera l’objet de notre meilleure attention.

p. (j. Jfobei)
CHARTERED ACCOUNTANT
FREDERICTON. N. в.

t
AU CASINO 

, Lundi Mardi Mercredi
Douglas Fairbank

dans
llOBIN H00D

1 Demandez le livre I 
gratuit donnent de» j 
renseignement com J 

! 11 pleteantnjet datai 
ykj préparyion Trench I 

universellement répotée contre l’épUep-l 
sie at les convulsions. Simple traitement I 
donxitique. Plus de trente ans de snccér. I 
rémptgnages de tories les parties dumon-1 
de, (tins de 1,000 en no an. Ecrivez im-1 
médiatement à

AbnCH’S REMEDIES LIMITED, I 
lyi^tjames Chambers, 79 Adelaide St Bi I 
Tonmtts, Ontario, (DECOUPEZ CETTE I 
ANljONCB)

J'arents 
tats av 

vous (le?
VOUS

J.-G. B.| naffc”.
On retire du feu et on garde 

>ec. Si l’endroit où ces viandes 
ж »__________,5°nt conservées en attendant la

І І LA FERMEI ■on“,r,mation est humide, il ee
•• : I produira des moisissures.

F. René, charcutier.

lejambôna

S. LAPORTE, Photographe, 
Edmundston, N. B.

Comment le saler et 
le fumer

X

UNE CHAMPIONNEt

Saumure.— Faites Une saumu-l La meilleur vache du monde, 
re de force à porter un oeuf. Ajou-|2st DIXIE, une
tcz-y un peu (le salpêtre, soit llt>| ,a.cl'^ "”lstein, qui est la proprié- 
par 100 Ibs. de viande à fumer I . Raymond, proprié-
Ajoutez également 2 lbs de sucre! taire,‘les hôtels Queens et Wind- 

de cassônnade par 100 Ibs de|)?r.a M°n‘réal. Sur la Ferme 
viande. Le sucré a pour effet | ,I'nîondale’ a Vaudreil, elle a 

(l’empêcher la-viande de se dessé-1 en douze mois 33,529 lbs
cher et perdre du poids, ou du K* a,t dont on a tiré 1,729 lbs de 
moins d’en diminuer.,1a dessica-1beurr®' ,60 jours consécutifs elle 
tion. La légère dépense qu’en-Iі Ргос™*е ^ Ibs de lait par jour, 
traine l’apporte* du sucre dans la|.et. dans !ÇS,cours de l’année, il 
saumure est donc "plus que cou-|,! e8t arr,vé quatre-vingt quatre 
verte par le poids que conserverai, . dc donner plus de 100 lbs de
le jambon, “Il gardera mieux son! a,t Par,lour- La production a été ___ ————
jus”, disent les praticiens. 1 surveiller douze mois durant par I . T_. , ,

Combien de temps.en saumure?!de.3 exPerts canadiens et àméri- ЛССОЦв ІГ8П$рОПЄ 
Pesez vos morceaux de viande Ica,ns • auss' tous les chiffres du ВнмЛашійі

Pout tout morceau de 15 lbs, tm|rfc°rd 50,11 authentiques et offi- «inuCT-vul
séjour de; trois- jours par tb eB|c,ellemcnt cer‘ifiés. ,. r „ -- ,
saumure suffit. C’est dire qu’un|^I. - ”f’ tren,,Porte 1J84.000
morceau de 15 lbs devra y rester!UN UVREDE J b° sseaux de grains en un jour.

С0МРТАВШАЕ .! '-«m»
"iiî.ia.Vtûsjri AcmcoiE.Æf
le sel durant 80 jours I - bureaux chefs du réseau lundi

Egouttement— Après le nom-l Le marchand qui vend pluaieu- * plUS gr?S. char^"
’ ЬГЄ fu j°U,rS VOU,u’ on retire ’a rs sortes d’articles serait un bien Cljriin df fer ntti^a/dn -r" ^ 

Mande de la saumure, on la sus-| Pauvre marchand s’il n’gfigeait da national du Cana-
pend dans un endroit sec où die!de t*nir une série complète de ré- r:„„devra s’égoutter et sécher qua lKistres lui permettant de déter- rons d’Éfm«ntn«<C° ^ e”V1"
rante-huit heures. I miner en tout, temps ses nrnfit. і e. ,rf10,1*on qw est suppo-

Avec quoi fumer? Au moyen de jet pertes sur ce qt’il vend son llbo,ldente
bran de scie provenant .de boie|actif et son passif, etc. Ün fabri- être mi.» J* commenci *
durs, de bois franc, et jamais de cant qui agirait. de même irait Chemin d. і*bois rééitféux. La sciure de ce,'droit 1 la knqueroute H eat 1 ^ , d“
derniers Jépinettes, sapin, pin^ trange que l’industrie foudZen ' g< IUOd, lMS WagOM *

" " l ■ 6 . . .

ECOLIERSÜі

«
ou

< Procurez vous vos 
x Cahiers, Crayons, > 
J Plumes, votreі en-I

cre aux meilleurs!
Prix.

1 Venez voir les ma 
gnifiques coffretà 
en bois, que nous 
vous vendrons 
très bas prix.

-

шіШЙШжїШ

ШшШк
m

; а

“Jamais,, dans votre vie, vonsj 
ne rencontrerez une tendresse 
meilleure, plus profonde, plus dé-'l 
sintéressée, plus profonde, plus 
réelle que celle de votre mère”. I LE MADAWASKA
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